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Nous y sommes presque; c’est l’automne 2022.  

Depuis des siècles, les saisons récidivent leur processus botanique d’année en année 

sans grande surprise. Les feuilles des arbres sont le baromètre des saisons. Ainsi, le 

changement de couleurs des feuilles attribué au froid et à la diminution de la luminosité 

nous interpelle. Puis, avant l’hiver, un dernier panorama s’offre à nous; la nature se 

transforme en kaléidoscope de couleurs.  Les tableaux surgissent passant du vert à 

l’orangé foncé, au jaune pur ou au rouge vif pour s’effriter ensuite.  Pendant quelques 

jours ou semaines, ce décor nous enveloppe et nous ravit. La saison d’été se termine 

par cette explosion de couleurs !   

Aussi les arbres assombris se dépouillent pour mieux se protéger de l’hiver; la sève est 

au ralenti. Dans la ville, le moindre crépitement des feuilles tombées au sol et écrasées 

par le piéton nous implore. Le temps s’arrêtera pour quelques mois; la nature ne 

reprendra vie qu’au printemps suivant. Profitez bien de l’automne qui s’illumine avant 

de céder sa place à l’envahisseur du froid et de la bourrasque ! Bon automne à tous ! 
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Aux membres du Club Iris, 

Nous sommes heureux de débuter une 

nouvelle année qui s’annonce sous le signe 

des retrouvailles pour le Club Iris et nous 

souhaitons que celle-ci soit moins 

restreignante que les deux dernières.  

Notre première rencontre sera notre 

assemblée générale qui se tiendra le 24 

septembre prochain à la cafétéria des cols 

bleus où le président et les directeurs des 

différents comités feront leurs rapports.  

Nous procèderons également à l’élection des 

administrateurs et administratrices du 

conseil d’administration. 

Je voudrais vous rappeler que selon nos 

lettres patentes de 1996 (article 3.6): 

« L’Assemblée générale annuelle est l’autorité 
suprême de la Corporation. Si elle adopte une 
résolution ou émet un vœu, en vertu de ses 
pouvoirs, celui-ci prévaut sur toute résolution 
du Conseil d’administration. » 

Par la suite, un dîner communautaire se 

tiendra à la cafétéria des cols bleus sous la 

supervision de Pierre Courville et de son 

équipe.  

Enfin, nous aurons à la fin du repas une 

invitée bien spéciale, connue de tous,  

 

Céline Arseneault.  Elle nous entretiendra 

sur les « PETITES ET GRANDES 

HISTOIRES DU JARDIN BOTANIQUE DE 

MONTRÉAL ». Ce sera l’occasion pour nous 

tous d’apprécier toutes les confidences et les 

révélations que nous fera Céline suite à ses 

35 ans de service ici même au Jardin comme 

botaniste responsable de la bibliothèque. 

Elle avait l’œil et l’oreille la Céline ! 

Automne 2022- En ce qui a trait aux 

activités d’automne et d’hiver à venir, les 

informations vous seront transmises sous 

peu par l’entremise de notre secrétaire 

Lucille ainsi que via notre site web. Nous 

vous annoncerons également bientôt s’il y a 

possibilité de faire des activités au Jardin   

lors des prochaines saisons. 

Normand Rosa, Président du Club Iris 

  

 

Le mot du président du Club Iris 

Normand Rosa 
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Le journal L’Iris 

À lire : 

Le mot de la directrice du Jardin botanique Anne Charpentier 

Le Centre de formation horticole de Laval par Jacques Lafrenière 

 

L’équipe du journal L’Iris de septembre 2021 : Normand Rosa, Maurice 

Beauchamp, Jean-Pierre Bellemare, Jacques Lafrenière, Roselyne Rioux (réviseure), 

Lucille Savoie (secrétaire), Sylvie Perron, Normand Cornellier et Normand Miron. 

Collaboration spéciale : Anne Charpentier et Gilles Vincent. 
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Anne Charpentier, directrice du Jardin botanique 

 
 
 
Chers membres du Club Iris, 
 
 
 
D’une saison à l’autre, lorsque je m’apprête 

à vous écrire, je constate que le temps file 

bien vite et que nous accomplissons 

beaucoup de choses ! 

J’espère que vous avez été nombreuses et 

nombreux à profiter du Jardin botanique cet 

été ? 

Le Plan directeur du Jardin botanique 2031, 

en cours de réalisation 

Le 7 juin dernier, j’ai été très heureuse de 

vous voir en nombre pour une présentation, 

à l’auditorium Henry-Teuscher, du Plan 

directeur du Jardin botanique 2031, en 

cours de réalisation. Ce plan ambitieux pour 

notre Jardin  a suscité un vif intérêt auprès 

des instances et nous sommes présentement 

à compléter notre réflexion quant aux 

solutions possibles pour la nécessaire 

réfection des serres d’exposition. Le dépôt du 

document de référence est prévu en 2023. 

Notez que les travaux majeurs sur le 

bâtiment Marie-Victorin ont débuté cet été, 

et que tous les jardins Ouest seront 

restaurés entre 2024-27, en y intégrant un 

nouvel espace pour les enfants et la famille. 

 
Image conceptuelle, réfection du Jardin du monastère. 
Crédit: WAA - Montréal, architectes paysagistes 

Une programmation riche 

La riche programmation, la belle météo et la 

reprise du tourisme international auront 

permis au Jardin de retrouver son 

achalandage avec 354 397 visites pour les 

mois de juin, juillet et août, soit 12% de plus 

que l’été 2019! 

L’été démarrait avec le Rendez-vous 

horticole où je croise certains d’entre vous. 

Ici, une belle photo d’Antoine Gagnon, 

préposé aux droits d’entrée et boutiques, 

avec sa petite famille (clin d'œil à Nathalie 

Gagnon, agente culturelle retraitée). 

 

 

La directrice du Jardin botanique  

de Montréal 
 

Anne Charpentier 

 
Maurice Beauchamp 
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Famille d’Antoine Gagnon (Préposé aux droits d’entrée et 
boutiques) 
Crédit photo: Jardin botanique 

 

En juillet, notre présentation surprise de 

L'Expédition végétale s'est avérée un franc 

succès. Rappelons qu’il s’agissait de la 

compagnie Nantaise “La Machine”, dont la 

troupe de 14 comédiens offrait en continu 

des spectacles et animations à même leur 

Aéroflorale, soit une “serre volante, 

voyageant à travers le monde pour collecter 

et étudier des végétaux”. 

Pour cet événement fantaisiste, hors des 

sentiers battus pour le Jardin botanique, les 

équipes des Programmes publics et de 

l’éducation ont relevé plusieurs défis, main 

dans la main avec la troupe, ainsi qu’avec 

l’équipe Horticulture et collections, car 

toutes les plantes qui ornaient le site étaient 

bien sûr l'œuvre de nos équipes. 

Puis en août, la première édition de 
l’événement – Un Jardin à croquer – offrait 

  

 

une exploration gustative du monde végétal, 
dans les trois jardins culturels, à la Maison 
de l'arbre Frédéric-Back, et à la tente Fuji. 
Nous reprendrons cette offre appréciée en 
2023 en élargissant la diversité représentée 
aux principales communautés culturelles de 
Montréal 

Tisanes froides avec plantes indigènes, semaine 
thématique des Premières-Nations.  
Crédit photo: Anne Charpentier 
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Les membres Nantais de l’Expédition végétale 

en compagnie de Anne Charpentier, Directrice 

du Jardin botanique, Martine Bernier, Cheffe 

de division Programmes publics et éducation, 

et My Quynh Duong, Conceptrice d’exposition. 

Il manque sur la photo Fei Gao, agente 

culturelle du Jardin de Chine, qui était la 

chargée du projet avec My Quynh).  

Crédit photo: Anne Charpentier 
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En voici quelques images, pour vous inciter 
à revenir l’été prochain! 

 

Petits desserts au Yuzu, semaine thématique 
du Japon. Crédit photo: Anne Charpentier Au 
Jardin nourricier, la diversité est aussi au 
rendez-vous 

Saviez vous que l'horticultrice spécialisée 

Isabelle Paquin, responsable du Jardin 

nourricier, organise des dégustations 

 

     Crédit photo: Anne Charpentier 

ciblées pour des chefs cuisiniers et 

organismes, pour stimuler la découverte de 

variétés de légumes ? J’ai eu le plaisir de 

participer à sa dégustation d’aubergines, 

délicieusement apprêtées par l’équipe 

Exploitation du restaurant du Jardin 

botanique. 

Déjà l’automne ! 

L’automne est déjà bien amorcé avec le 

retour de Jardins de lumière, qui cette 

année souligne son 30e anniversaire avec un 

spectacle de projections sur mur d’eau et 

tout en musique, qui en met plein la vue. La 

légende de Pangu s’anime ainsi sous vos 

yeux et cela termine le circuit en force!  À ne 

pas manquer jusqu’au 31 octobre ! 

Puis nous avons concocté une nouvelle 

édition de l’événement Halloween pour 

souligner cette fête populaire: Frissons 

d’Halloween! Pour l’occasion, la Grande 

serre est habitée par l’Ensorceleur 

Kalbacius et ses créatures, et un nouveau 

spectacle qui met en vedette Frisson 

l’écureuil, est offert à l’auditorium. Amenez 

vos petits-enfants et vos cœurs d’enfants !  

Pour plus de détails, visitez notre site web: 

l’automne au Jardin. 

Une invitation de la Fondation Espace 

pour la vie 

Je me permets d’attirer à votre attention que 

la Fondation Espace pour la vie renoue avec 

sa tradition de cocktail de financement 

“100% Nature”, le 16 novembre prochain. Ce 

dernier aura lieu au Biodôme et la Fondation 

investira les recettes nettes de cette soirée 

dans les projets prioritaires d’Espace pour la 

vie, dont ceux du Jardin botanique. Il s’agit 

d’une belle occasion de participer à un 

événement écoresponsable de réseautage ou 

de retrouvailles avec des ex-employé.e.s, 

avec pour avantages un reçu fiscal et le 

plaisir de soutenir nos institutions. 

Au gré de l’été au Jardin 

En terminant, je vous laisse avec quelques 

images saisies au gré de mes tournées 

estivales du Jardin botanique et vous 

souhaite un magnifique automne. 

 

 

https://comm-espacepourlavie.ca/experiences/automne/?Codelang=Fr&utm_source=%5Badw%5D&utm_medium=conv_sales&utm_campaign=RM_Ao%C3%BBt2022_Jardin-De-Lumiere_%5Badw%5D_%5BCA%5D_QC_ALL_FR_conv_sales_sea-brand_c1130_i102_branding&utm_content=sea-brand&gclid=Cj0KCQjwvZCZBhCiARIsAPXbajtUWwV86H8yurX1gsL8pzgc3KccCt3bOtG1SH3wpCqJX4tapnjXUxkaAgseEALw_wcB
https://fondationespacepourlavie.ca/fr/100-nature-premiere-edition-soiree-de-financement/
https://fondationespacepourlavie.ca/fr/100-nature-premiere-edition-soiree-de-financement/
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Le Jardin de Chine, avec sa balustrade restaurée. Crédit photo: Anne Charpentier 

 

Le miroir d’eau du Jardin des arbustes.  Crédit photo: Anne Charpentier 
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Le Jardin d’ombre.  Crédit photo: Anne Charpentier 

  

L’étang du Jardin des Premières Nations. Crédit photo: Anne Charpentier 
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Suite à notre visite aux Mosaïcultures de 

Québec, que je considère comme un chef-

d’œuvre tant par sa beauté et que par son 

thème qui rend hommage à la vie sur la terre, 

j’ai décidé d’aller visiter le Parc Marie-

Victorin.  

Une visite sur leur site web m’a convaincue 

que je devais y aller à tout prix. Sur place je 

suis charmée par la beauté et la luxuriance 

des plates-bandes d’annuelles.  

Cet imposant jardin éducatif de 29 acres a 

été créé par une poignée de passionné(e)s d’ 

horticulture en 1985 .  

Le projet est voué à rendre hommage au 

célèbre botaniste le frère Marie-Victorin. 

Comme il est né ici, à Kingsey Falls, le 3 avril 

1885, les fondateurs souhaitaient marquer 

son centenaire de manière toute spéciale. 

J’allais de découvertes en découvertes au fil 

du parcours parsemé de mosaïcultures, de 

six jardins thématiques splendides et d’une 

serre tropicale luxuriante et d’expositions. 

L’aménagement, la qualité et la diversité des 

végétaux font de l’endroit un site très 

agréable à parcourir tout en étant éducatif .  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Quelques souvenirs 

 

Mosaïculture-Papillon amiral 

 

Rivière Nicolet 

N’oubliez pas de prendre le guide 

indispensable vendu à l’entrée, qui présente 

les six jardins thématiques avec les 50 points 

d’intérêt. 

 

 

Parc Marie-Victorin à Kingsey Falls 
Par Lucille Savoie  

 

 

Les fondateurs : Normand Francoeur, 
Normand Hinse, Maryse Biron et Pierre 
Bourque / 1985 
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À noter dans vos agendas pour 2023. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

Depuis longtemps et sur recommandations 

d’Anne Charpentier, directrice du Jardin 

botanique de Montréal,  notre président 

Normand Rosa et notre  secrétaire Lucille, 

avaient fait  des démarches pour nous 

obtenir une visite privilégiée pour nos 

membres qui ont, à l’époque, travaillé sur 

l’ancien Insectarium. 

Puis les contacts se sont établis et notre 

demande fut bien accueillie par le directeur 

de l’Insectarium le Dr Maxim Larrivée, 

entomologiste réputé.   

 

Il nous a accueilli avec plaisir sur son 

domaine dont l’architecture et la composante 

de l’édifice sont LEED or. Les 

caractéristiques écoénergétiques  sont, entre 

autres la géothermie naturelle, l’éclairage Del 

et la gestion des eaux. « Oui ! dira-t-il, c’est 

de la muséologie du futur ». 

Il nous rappelle  qu’un concours 

architectural de niveau international  fut 

institué et qu’un jury international a choisi 

l’architecte qui allait livrer le projet 

« Métamorphose de l’Insectarium ». Le 

bureau d’architectes gagnant fut Kuehn 

Malvezzi et al. 

 

 

 

 

 

 

Une vingtaine de membres du Club Iris 

furent reçus dans l’antre des insectes.  

En entrée de jeu, le Dr Larrivée nous 

explique que nous allons voir le monde des 

insectes dans un parcours immersif 

(souterrain) et éducatif; ce sera pour vous, 

dit-il, une expérience sensorielle de vivre 

dans l’habitat des insectes. En fait vous serez 

comme des insectes puisque ce sera  la 

réinvention des rapports avec les insectes. 

De plus, ce sera un contact privilégié avec 

des insectes. Un peu plus loin dans le tunnel 

de terre, les pieds nous tremblent.  On se 

sent comme un insecte quand des piétons 

passent au-dessus  du tunnel.  Quelle 

sensation ! 

Puis d’un passage à l’autre, en circulant 

dans ce labyrinthe,  nous découvrons toutes 

sortes d’insectes dans leur habitat de verre, 

cachés sous les bois ou la pierre; soudain,  

ils apparaissent  et nous lorgnent. 

Au sortir du tunnel, un vivarium de verre  

nous laisse voir des insectes dans leur milieu 

de vie. Des papillons, par centaine et en 

liberté, voltigent et butinent sur les plantes. 

Pour ce nouveau musée, il fallait choisir des 

insectes diurnes, petits et qui ne volent pas. 

De partout dans le monde  sont expédiés des 

insectes à l’Insectarium de Montréal.  Nos 

spécialistes doivent maintenant les étudier 

au laboratoire du musée. Ils font des 

recherches pendant un mois sur le 

comportement de ces nouveaux insectes. Il 

faut leur construire leur nouvel habitat, et 

conserver l’humidité à 60% pour enfin 

sélectionner les insectes vedettes qui seront 

en liberté restreinte à l’Insectarium. Enfin, il 

 

Visite au nouvel Insectarium   

de Montréal  
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faudra faire un élevage constant et ce, toute 

l’année, pour présenter ces nouveaux 

insectes dans leur milieu de vie à Montréal.  

De plus, des horticulteurs de l’Insectarium 

sont appointés à développer les plantes qui 

serviront de nourriture à ces nouveaux 

insectes. 

Les serres de l’Insectarium 

 

Les plantes et milieu de vie…. 

 

 

Enfin dans un dôme conique et spectaculaire 

que l’on surnomme  à tort la « ruche », sont 

affichés  à l’intérieur, des cadres tout autour 

des murs  du cône. C’est en fait une 

collection d’insectes naturalisés où des 

centaines de leurs semblables sont 

regroupés, selon les couleurs et leurs 

structures. Les tableaux sont saisissants et 

les informations pertinentes. 

 

À la fin de la visite, notre président Normand 

Rosa remercie le directeur de l’Insectarium 

en soulignant sa disponibilité à nous faire 

connaître le musée des insectes. Puis, 

monsieur Larrivée nous remercie de notre 

intérêt et de notre visite à son 

Insectarium.« N’oubliez pas d’annoncer la 

bonne nouvelle à tous :  

 

 « L’Insectarium vaut la visite » dit-il. 
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On se souvient des mots de la directrice Anne 
Charpentier quand elle affirmait : « La 
Métamorphose de l’Insectarium, c’est 
d’abord celle des humains. » 

Mission accomplie ! 

 

Suite à la visite du nouvel Insectarium, un 

groupe de retraités s’était donné rendez-vous 

au restaurant du Jardin botanique. On 

reconnait sur la photo :  

 

 

Gauche : Sylvie Perron,  Denis Brault,  Lucie 

Mayrand, Jacqueline Gagnon, John Foley, 

Émile Jacqmain, Robert Laporte et, au bout 

de la table,  Conrad Bertrand.  

Droite : Normand Miron, Lucille Savoie, 

Sabine Fleury,  Pierre Courville et Normand 

Rosa. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Au Jardin botanique 

cet automne : 

Une ode à la Lune* 

L’événement Jardins de lumière, 
magique depuis 30 ans. 

 

 

« Phare universel qui guide les êtres humains 

depuis la nuit des temps, la Lune est la 

lumière qui vous accompagne tout au long de 

votre découverte des Jardins de lumière. 

Débutez votre visite guidée par le chant des 

loups et l’astre de la nuit. Imprégnez-vous du  

Jardin japonais, qui se transforme en vaste 

toile sur laquelle l’automne vient se déposer. 

Puis, faites un voyage immersif et poétique 

au cœur des saisons de la vie au Jardin des 

Premières-Nations, accompagné.e.s des 

esprits de la rivière, du feu, de la forêt et du 

vent. Enfin, le Jardin de Chine s’illumine : 

ses centaines de lanternes chuchotent alors 

la légende de Pangu, le géant qui créa le 

monde. Venez vivre des expériences 

immersives et sensorielles qui conjuguent 

l’art, la science, la technologie et l’émotion! » 

Dates : 2 septembre au 31 octobre 2022 

Heures : 19h 00 – 22h 00 

(* Site web - Espace pour la Vie) 
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Les travaux au Jardin botanique 

 
Depuis septembre 2022, les grands travaux 

de rénovation ont débuté tout autour de 

l’édifice administratif du Jardin botanique. 

Madame Charpentier , directrice du Jardin 

botanique, nous avait informés des travaux 

à venir. 

 

 
  

Ainsi, apprend-on par l’affiche exposée à 

l’entrée :  

« (…) Les travaux sur le bâtiment 

administratif toucheront les fondations, 

l’enveloppe extérieure et la toiture. (…) 

La durée prévue est printemps 2022-

2024. » 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 
 

Suite à l’annonce des travaux, le Club Iris a 

vidé le local au sous-sol de l’édifice qui nous 

servait de remise. La vaisselle et les boîtes 

remisées près de la cafétéria des cols bleus 

seront également déplacées. En attendant 

une nouvelle planification, nous nous 

débrouillerons pour nos activités. 
 

C’est à suivre ! 
 

Activités 

En ce qui concerne les autres activités du 

Club Iris, nous y reviendrons au fur et à 

mesure de l’automne. 

 

 

 

Lucille Savoie / secrétaire du Club Iris 
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Une visite guidée aux Mosaïcultures de 

Québec.   

 
Mercredi, le 7 septembre dernier, plusieurs 

membres du Club Iris se sont rencontrés à la 

billetterie des Mosaïcultures de Québec, sur 

le site du Parc du Bois-de-Coulonge. À cet 

endroit, à la mi-XXe siècle,  on y retrouvait 

la résidence du lieutenant-gouverneur du 

Québec. Malheureusement le manoir de 

Spencer Wood fut détruit lors de l’incendie 

en 1966 et causa même le décès du 

Lieutenant-gouverneur l’Honorable Paul 

Comtois. 

Cinquante ans plus tard, suite à la demande 

du gouvernement du Québec, les dirigeants 

de MIM, en la personne de madame Lise 

Cormier et son équipe, ont préparé un projet  

pour Québec comprenant divers thèmes : La 

résidence du Lieutenant-gouverneur, Le 

monde polaire et marin, les espèces 

menacées,  la nation Huron-Wendat et la 

ferme. 

Une série de photos seront publiées sur notre 

site web à notre retour de la capitale 

nationale. 

Dîner des fêtes 
Le dîner des fêtes a toujours été un succès et 

cette année encore, nous récidivons.  Au 

moment opportun, nous vous ferons 

connaître les informations et les directives de 

cette activité. Comme à l’habitude, vos 

conjoints sont invités. 

Le Club Iris 
Pour toutes les nouvelles sur le Club Iris, je 

suis la personne qui peut vous 

répondre.  Envoyez-moi un courriel ou 

téléphonez-moi, je donnerai suite à votre 

demande le plus tôt possible. 

 
Lucille Savoie, secrétaire CIEJBM 
Lucille.montreal@gmail.com 
Tél. : (514) 525-2638 

 
Lors de la visite du Club Iris aux 

Mosaïcultures. - Lise Cormier et Maurice 

Beauchamp - Mission accomplie  

 

 
Maurice Beauchamp (Président sortant) 

Nous voudrions aujourd’hui souligner 

l’anniversaire de notre ancien président 

du Club Iris en la personne de Maurice 

Beauchamp. En forme malgré son âge 

avancé, (nonagénaire) Maurice se fait voir 

partout en dirigeant encore des projets et en 

assurant la communication avec la direction 

du Jardin botanique et les retraités. 

C’est un lève-tôt, un optimisme exacerbé qui 

s’ignore, un homme de parole, aimant la vie, 

Maurice vogue son chemin autour de sa 

famille et de ses amis. Plus d’une fois l’a-t-on 

vu diriger des assemblées, présider les 

élections (encore en septembre 2022) et à 

donner son opinion franche sur des sujets 

brûlants. De plus, il est en mesure de 

rassembler les idées et les gens pour une 

démarche commune avec les intéressés. Au 

nom de tous les membres du Club Iris, nous 

te souhaitons un bon anniversaire.                                                        

(Voir photos sur le site web) 

mailto:Lucille.montreal@gmail.com
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Nous voudrions ici souligner toute la 

détermination et toute l’ardeur  déployée par 

les organisateurs du Club Iris pour mettre en 

vigueur les trois activités « post-pandémie ». 

D’abord en juin, ce fut la 

conférence de la 

directrice Anne 

Charpentier  qui avait 

offert de nous informer 

sur les échanciers des 

grands travaux en 

fonction des préparatifs au centenaire du 

Jardin botanique en 2031. Elle nous a parlé 

aussi du projet de réfection complète des 

serres d’exposition, des travaux majeurs sur 

le bâtiment administratif, des travaux dans 

les jardins extérieurs, le verdissement du 

stationnement, d’économie d’eau et 

d’énergie, etc, etc… Aussi, madame la 

directrice nous présentait les objectifs du 

plan directeur.   

Notre secrétaire Lucille Savoie servait de 

courroie de transmission entre le bureau de 

madame Charpentier et le Club Iris; pour 

ensuite faire suivre les courriels aux 

membres  afin de les tenir informer.  Aussi le 

site web du Club Iris offrait la possibilité de 

voir ces « 3 pages-activités » mises à jour 

régulièrement. Ainsi tous les membres 

pouvaient visualiser sur le site web, la liste 

des participants aux activités. 

Une trentaine de membres ont participé à la 

conférence d’Anne Charpentier. Le tout fut 

présenté à l’aide d’un montage audio-visuel 

des plus implicite. 

Bravo !                                             

Deuxièmement, à la mi-

juillet, nous avons eu 

droit à la visite guidée du 

nouvel Insectarium. Le 

directeur monsieur 

Maxim Larrivée 

favorable à cette 

rencontre des anciens 

du Jardin botanique à 

l’insectarium a délégué 

Albane Le Nay, animatrice à l’Insectarium; 

elle a fait le suivi avec le Club Iris (Lucille 

Savoie) et l’Insectarium. 

Quelle belle surprise d’entrer dans ce 

nouveau bâtiment; on pourrait même dire : 

« Bienvenue au XXIe siècle » 

Au début de septembre, 

nous avons eu droit à 

une visite guidée des 

Mosaïcultures de 

Québec. Notre président 

Normand Rosa s’est 

chargé lui-même de 

contacter la directrice 

des Mosaïcultures soit : 

madame Lise Cormier. 

Maurice Beauchamp en était le responsable. 

Il a réglé les réservations pour la visite, à 

bons prix ainsi qu’une visite guidée qui 

faisait partie de l’entente sans oublier des 

prix spéciaux à l’hôtel Classique. 

Quelque 30 membres ont participé à cette 

visite exceptionnelle. Bravo à toute l’équipe 

de Mosaïcultures pour leur travail bien fait.   

 

 

Activités d’été pour le Club Iris 
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DANIEL SOULIER 

(1935 – 2005) 

                                                                                     

Par Normand Cornellier 

Daniel Soulier était 
originaire de la région 
Clermont-Ferrant en 

Auvergne, France. C'est dans cette région 
qu'il fit ses études primaires jusqu'au lycée. 
A l'âge adulte il a fait son service militaire 
obligatoire et est envoyé en Algérie. Son 
service militaire terminé, il a entrepris des 
études en génie agricole, dans une 
Institution d'études supérieures en Algérie. Il 
obtint un diplôme d'ingénieur agricole avec 
une spécialisation sur les maladies du 
mouton. 
 
Vers le milieu des années 50, il a émigré au 
Canada avec sa compagne Josette. Ils 
décidèrent de s'installer à Montréal, parce 
qu'on y vivait en français. Leur premier 
logement était situé sur le boulevard Pie IX, 
face au Jardin botanique.  Avant de trouver 
un emploi stable et de devenir citoyen 
canadien, il a fait des petits boulots dans la 
région de Montréal et en province.   
 
  Au début des années ‘60, alors qu'il était à 
la recherche d'un emploi, il est venu 
rencontrer M. Wilfrid Meloche au Jardin 
botanique, afin de s'informer s'il ne pourrait 
pas  être embauché comme jardinier. La 
réponse positive de M. Meloche l'a encouragé 
et il a postulé à la Ville de Montréal pour un 
emploi de jardinier. À cause de sa formation 
scientifique et de son bagage de 
connaissances, le service d'embauche lui 
attribua le poste d'aide-botaniste à la 
division botanique du Jardin botanique. Au  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
mois de septembre 1962, il est arrivé au 
Jardin botanique, le matin des funérailles du 
botaniste James Kucyniak. Daniel avait 
rendez-vous avec lui. Le lendemain il s'est 
représenté à mon bureau.  Par la suite, j'ai 
remplacé James Kucyniack. Daniel a occupé 
ce poste pendant une vingtaine d'années. Il 
a terminé sa carrière à titre d'inspecteur à la 
section des arbres de la Ville de Montréal. À 
la retraite, il a entrepris une troisième 
carrière, il est devenu professeur de 
botanique à l'école d'horticulture de Laval 
avec son ami Jacques Gagnon. 
 
Après quelques années d'enseignement il 
décida de prendre une seconde retraite. Il est 
devenu un membre actif au sein du Club Iris 
du JBM autrefois (Les Anciens du JBM). Il a 
été élu président à plusieurs reprises. 
 
Daniel Soulier était un homme franc, sincère 
et direct. Il appréciait les choses bien faites.  
Daniel a eu deux épouses, Josette qui est 
venue au Canada et qui malheureusement 
est décédée dans un accident* de voiture et 
Jacqueline Boulay avec qui ils ont eu un fils 
qui se prénomme Étienne. 
 

 

BAnQ- La Presse, Jeudi 10 novembre 2005- Cahier B L’Actuel – 

Décès, p. 8  

                    

 

L’histoire du Jardin 

botanique 
Par Normand Cornellier 
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Brève histoire du Centre de formation 

horticole de Laval  

Par Jacques Lafrenière 

Secrétaire du Volet historique 

Club Iris Espace pour la vie  

Jardin botanique de Montréal 

 

Quand j'ai pensé à écrire cette histoire j'avais 
deux objectifs. Le premier, revenir sur 
l'importance du rôle éducatif qu'a joué le 
Jardin botanique de Montréal depuis sa 
création jusqu'à aujourd'hui. 

Dans les années 1950, l'horticulture en était 
qu'à ses débuts au Québec. Il y avait bien 
quelques amateurs réunis en sociétés 
d'horticulture, la majorité anglophone. Mais 
aucune comparaison avec ce que nous 
connaissons aujourd'hui. Cela est dû en 
partie grâce aux ateliers et conférences 
donnés à l'ITA de Saint-Hyacinthe, tant aux 
amateurs mais surtout aux professionnels 
de ce monde en constante évolution que 
connait l'horticulture ornementale et 
maraîchère aujourd'hui. 

Le second objectif était de souligner la 
contribution de deux de nos retraités à la 
création du Centre de formation horticole de 
Laval, soit Daniel Soulier et Jacques 
Gagnon.  

En cours de rédaction, il fallait bien se 
rendre à l'évidence, ce n'était pas deux mais 
au moins cinq, probablement 6 ou 7  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

personnes du Jardin botanique qui y ont 
aussi collaboré.  

Un des plus 
importants, M. 
Michel Lamond qui a 
été mon directeur à 
l'École d'horticulture 
"La Conscience 
Verte". C'était une 
deuxième école en 
1984, alors que j'étais 
toujours enseignant 
et prêt à prendre ma 
retraite en 1985.  

J'ai retrouvé 
également un vieil ami 
qui m'avait beaucoup 
appris. En effet, un 

vrai scientifique très près de notre ami 
Raymond Archambault, ancien directeur de 
l'école du Jardin botanique, affiliée à Louis-
Riel, une polyvalente de l'est de Montréal. Les 
deux ont joué également un rôle important à 
la réalisation et la mise en place de cette 
école.   

Une autre de mes belles surprises, j'ai 

retrouvé un de  mes meilleurs élèves, 

Christian Desmarais. 

Ses questions durant 
les cours 
m'étonnaient toujours. 
Je viens d'apprendre la 
réponse en consultant 
son CV. Il n'en était pas 
à ses premières armes. 
Il avait travaillé avec le 
Père Leduc CSC, 
responsable des 
jardins de l'Oratoire 

                    
 

L’histoire du Jardin botanique 
 

Par Jacques Lafrenière 
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Saint-Joseph. À son décès, c'est lui qui avait 
pris la relève en collaborant avec le 
responsable de la Chaire d'architecture du 
paysage de l'université de Montréal, M 

Frédéric 
Omiechen qui 
venait d'être 
mandaté pour 
aménager les 
nouveaux jardins 
qui orneront la 
grande et nouvelle 
basilique de 
l'Oratoire, vers 
1980.  

La construction 
de cette nouvelle 

basilique 
nécessitait une 
révision de tous 
les jardins de 
l'Oratoire pour 
intégrer de 
nouveaux espaces 

aux anciens. Ce qui était tout un défi 
! Christian était si avide de savoir qu'il s'était 
joint à un groupe d'élèves du Groupe Labonté 
pour un cours donné au CEGEP Edouard-
Montpetit à Longueuil. Ces derniers 
voulaient se perfectionner durant une grève 
qui s'éternisait et m'avait demandé de leur 
donner un cours sur la gestion d'un centre 
jardin.  

En conclusion, plusieurs de nos professeurs 
experts dont Jean-Jacques Lincourt (un de 
nos retraités) qui ont œuvré dès le 
début à l'école d'horticulture de Laval ont 
contribué à établir une solide réputation 
même à l'internationale.  Ils l'ont prouvé lors 
d'un concours tenu en Australie par des 
élèves de Christian Desmarais qui y ont 
participé et ont été honorés en aménagement 
du paysage.  

Jacques Lafrenière 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Horticulture 

Vous connaissez le petit arbuste nommé 

Heptacodium miconioides ? 

On l’identifie aussi sous le nom de 

l’heptacodion de Chine. Heptacodium signifie 

 

« à sept têtes ». Puis notons que sa famille, 

c’est-à-dire les « caprifoliacées », est composée 

de 220 espèces dont, les petits arbres, 

arbustes, lianes et herbacées. On retrouve 

plus particulièrement les chèvrefeuilles, les 

viornes, sureaux, etc, etc… 

L’heptacodium de Chine a été découvert en 

1907; il est monotypique et son genre ne 

compte qu’une seule espèce « h miconioide ». 

Mais, il ne sera réellement connu qu’à partir 

de 1980 pour sa valeur ornementale et en 

1990, l’Arnold Arboretum de Boston, a 

commencé à le multiplier et le distribuer en 

Amérique. Il offre une floraison parfumée à la 

fin de l’été. (août et septembre) 

 

C’est un petit arbre rare et en voie de 

disparition. En hiver, son écorce s’exfolie avec 

le temps. 

Citation de Jean Cocteau à François 

Mauriac 

« Il est aussi difficile à un poète de parler 

poésie qu’à une plante de parler 

horticulture » 
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Visite aux Mosaïcultures de Québec 

(Photos : André Paillé CIEJBM) 

  
Résidence du Lt-Gouverneur Mur végétal (N. Francoeur) 

  
  

 

  
 
 

 

 

Voir d’autres photos sur notre site web 
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Tout près du site des Mosaïcultures, sur les 

terrains de l’Université Laval, boulevard 

Hochelaga, on découvre le Jardin 

universitaire du nom du célèbre professeur 

Roger-Van den Hende.  

 

Roger-Van den Hende 

Originaire de la ville de Gand en Belgique, 

Roger-Van den Hende a étudié à l’école 

d’horticulture de l’État de Vilvorde  et obtient 

son diplôme. Une dizaine d’années plus tard 

on lui offre un poste au Canada pour 

l’Institut agricole belge. En 1953, le père 

Louis-Marie botaniste l’engage comme 

assistant du laboratoire de botanique et de 

génétique. En 1957, il est chargé des cours 

de botanique mais malheureusement, 

l’Institut d’Oka ferme ses portes.  Grâce à la 

recommandation du frère Louis-Marie, Roger 

Van-den Hende se retrouve, en 1962, à 

l’Université Laval qui vient de fonder sa 

Faculté d’agriculture. En 1963, le professeur 

 

 

 

 

Roger-Van den Hende lance un projet d’un 

jardin pédagogique et de recherche qui 

deviendra en 1975 : « Le Jardin universitaire 

Van den Hende » d’une superficie de six 

hectares.  

Ouvert au public en 1978, le Jardin accueille 

annuellement 65,000 visiteurs. On y 

dénombre aujourd’hui 4000 espèces et 

cultivars. 

Roger-Van den Hende est décédé à Oka, à 

l’âge de 92 ans, le 16 avril 2002. 

 

 

 

(Crédit des photos : Germain Millaire) 

 

 

Le Jardin Roger-Van den Hende  

Université Laval, Québec 
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Le Jardin Roger-Van den Hende  / 

Visite au début de septembre 2022 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

L’objectif de ce jardin c’est d’être « un laboratoire vivant pour l’apprentissage pratique des 

sciences botaniques et horticoles et de contribuer à l’avancement des connaissances et à la 

formation aux études supérieures par la re cherche ainsi que d’apporter une contribution au 

développement de l’horticulture ornementale et de l’industrie touristique dans la grande région 

de Québec. » 
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Chers amis,  

J’ai remis ma veste de laine puisque déjà les 

signes avant-coureurs de l’automne nous 

assaillent: humidité, froidure et vent.  Y 

aura-t-il « un été indien » ?  

Aujourd’hui, assis à mon bureau, je 

m’attaquerai à ce qui a marqué le Québec 

aux lendemains des mois du coronavirus 

ainsi que les prochains jours dans  ce que 

l’on pourrait appeler la « post pandémie ». 

Après deux ans de pandémie, nous allons 

retrouver une supposée vie normale semble-

t-il ! 

Ce fut un choc sanitaire pour beaucoup et 

surtout quand l’on découvre dans quel état 

vivaient les aînés dans les CHSLD.  Par 

contre, les fêtes d’été permettaient à la 

populace de se défouler et de revivre à la 

normale. Regroupement en familles, entre 

amis, accolades et rires. Enfin ! Me diriez-

vous. Il était temps, mais… Mais, la septième 

vague fait rage et actuellement, elle semble 

se stabiliser sur un plateau nous dit le 

docteur Luc Boileau. 

 

 

 

 

 

 

 

Le vaccin pour une cinquième ou encore une 

sixième dose est recommandé pour nos 

aînés. Puis, fait étonnant, les plus âgés de la 

population semblent se sécuriser en portant 

encore le masque, pour ceux qui le désirent, 

au cas où….. 

Les garderies et les écoles peuvent 

maintenant recevoir des petits enfants 

vaccinés; les 5 mois à 6 ans sont admis pour 

un vaccin. 

Le travail à la maison Pas facile disent 

certains et pour d’autres, c’est la liberté, 

voire même l’autosuffisance dans ses plages 

de travail et les moments forts en famille. Pas 

de retour en arrière s’expriment ceux-ci. Par 

contre, d’autres ressentent le besoin d’un 

retour au bureau pour rencontrer du monde 

et changer de milieu. Il faut souligner que 

certaines compagnies informatiques offrent, 

aux employés qui travaillent au bureau, les 

trois repas et collations gratuitement et tout 

ça dans une super cafétéria ultra-moderne.  

Par contre, ceux qui souffrent de ce 

détachement et du télétravail, ce sont les 

commerçants du centre-ville. Ce qui prouve 

que le malheur des uns fait le bonheur des 

autres ! 

Bon retour à la « vie normale ». 

Maurice Beauchamp. Président-sortant 

 

 

Le mot du président-sortant 

Maurice Beauchamp 


